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 Je suis la Dinde, vous savez, celle de Noël : « 5,95 euros le kilo chez Leclerc, 
5,93 chez Carrefour, 5,90 tout rond  chez les Trois Mousquetaires ». Vers la fin 
d’année, ils se tirent toujours la bourre pour… me bourrer, justement. Refiler des 
milliers de mon espèce à des millions de leur espèce. Et que j’te farcis aux abats, à la 
chair à saucisse avec-soupçon de raffinement- une rasade de Cognac. 
 
Au début, j’ai un peu été heurtée à la perspective d’être truffée au cochon. Mais après 
mure réflexion, j’y consens car c’est bien dans le concept de Noël, cette communion 
charnelle source d’empathie naturelle. 
 
Oui, j’y consens mais, au vrai, ce qui me chagrine n’est pas cette truffade posthume. 
Non, ce qui m’accable véritablement, c’est d’avoir entendu à la radio, l’autre soir dans 
la batterie, au moment des graines et des médicaments, le prix de ma chair : « 5,95 
euros le kilo chez Leclerc, 5,93 chez Carrefour, 5,90 tout rond chez les Trois 
Mousquetaires ». 
 
Si je fais le calcul : j’ai exactement 8 mois et 17 jours. On m’abat demain ; je le sais 
car on m’a depuis peu transférée dans l’enclos des Grasses juste à côté de la porte. Je 
pèse environ 3,5 kg, organes encore compris. Donc, une fois vidée sans aucun 
ménagement, je pèserai –allez- autour de 2,8/3 kg. Cela signifie qu’en bout de chaîne, 
on me vendra en moyenne 5,925 euros    2,9 kg, soit… 17,2325 euros. 
 
Je vaux donc 17,2325 euros. En promotion, ma vie vaut 17,20 euros. Et pourquoi pas 
17,19 ou 16,99 euros ? Oui, 16,99 euros, ça doit être le juste prix. Pour eux. Cela me 
révolte. Je n’accepte pas : toutes ces nuits sans sommeil, toutes ces plumades entre 
nous, tout ce néant pour 17,2325 euros ! 
 
Aussi, chers messieurs Leclerc, Carrefour et les Trois Mousquetaires, je vous demande 
instamment, pour que mon âme repose en paix au pays des dindes de Noël, de monter, 
monter, monter, monter, monter… vos prix ! Je ne sais pas : 50, 100, 150 euros le 
kilo ! Adieu infectes nuggets, fausses escalopes milanaises et autres volailles 
forestières ! Accordez-moi de me la jouer homard, langouste ou caviar. Juste le temps 
d’un réveillon. Juste le temps d’un soir. 
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